
LE CALENDRIER DES 
RENCONTRES CITOYENNES

JEUDI 31 MARS À NEVERS RENCONTRE JEUNESSE

« On parle trop souvent à la place des jeunes »  

Pour sa neuvième et dernière rencontre citoyenne, dédiée à la jeunesse, Imagine 
la Nièvre ! a fait le plein d’espoir, d’envie et d’idées à l’Institut supérieur de 
l’automobile et des transports (ISAT), à Nevers, jeudi 31 mars. Collégiens, lycéens, 
étudiants et jeunes actifs ont exprimé leur confiance en leur département mais 
aussi leur conscience des faiblesses à réparer.

Ils parlent sans stress ni trémolo, avec une aisance déconcertante pour les adultes qui les 
écoutent. Dans la grande salle de l’ISAT, où les chaises se font face en paisible arène, les jeunes 
sont très largement majoritaires parmi les 300 participants à la rencontre citoyenne d’Imagine la 
Nièvre !. L’invitation à transformer cette ultime étape en agora de la jeunesse a été saisie avec un 
mélange d’enthousiasme et de soulagement.

« Pour une fois que l’on est entendu et que notre avis pèse », explique Lorella, élève de 4e au 
collège Adam-Billaut – l’un des établissements les plus représentés avec le lycée Raoul-Follereau. 
« C’est très rare qu’on demande aux jeunes ce qu’ils veulent pour demain, ce qu’ils veulent voir. 
Comme si on considérait que nos pensées sont immatures, qu’elles ne sont pas concrètes, alors 
qu’on peut avoir des avis différents parce que notre point de vue est différent. » Et de pointer le 
manque d’activités en hiver, les commerces « pas assez mis en avant dans le Vieux Nevers », et 
l’offre d’études à étoffer : « Des jeunes de ma classe veulent faire de nouveaux métiers. »

En Terminale à Raoul-Follereau, Amine confirme : « Il y a de plus en plus d’établissements, mais 
ce n’est pas suffisant, beaucoup de jeunes s’en vont ailleurs pour étudier. Il faut rendre la Nièvre 
attirante, par exemple avec le sport : il y a le handball, le rugby, le foot, il faut continuer à attirer 
de plus en plus. » Lui aussi regrette que sa génération ne soit pas davantage écoutée : « On parle 
trop souvent à la place des jeunes. »

Quel que soit leur âge ou leur niveau d’études, les jeunes qui s’expriment partagent une profonde 
affection pour « leur » région, loin de l’image des candidats à l’exode vers les métropoles : 
« On a de réels atouts et des choses à développer », souligne Victor, élève de 1ère. « Il y a 
3 000 étudiants à Nevers, il faut s’appuyer sur eux, multiplier les événements pour leur donner 
envie de s’installer. »

Parti à 20 ans, revenu à 26 ans, Jules, cadre SNCF et jeune trentenaire, confie son « pari » d’un 
aller-retour réussi au pays, mais prévient : « On a 3 000 étudiants à Nevers, c’est bien, mais il va 
falloir leur offrir des emplois, pourquoi pas grâce à la relocalisation des industries. Le premier 
maillon, c’est de dynamiser l’enseignement supérieur, ça s’accélère, il y a de plus en plus de 
jeunes, mais le deuxième rendez-vous, maintenant, c’est d’être là pour l’emploi. On a tout pour 
rayonner dans la Nièvre. »

JEUDI 3 FÉVRIER À LA CHARITÉ 18H30

JEUDI 10 FÉVRIER À IMPHY 18H30

JEUDI 31 MARS À NEVERS 18H30

LUNDI 14 FÉVRIER À ARLEUF 18H30

MARDI 22 FÉVRIER À SERMOISE 18H30

MER. 23 MARS À COSNE-SUR-LOIRE 18H30

JEUDI 10 MARS À CORBIGNY 18H30

MARDI 15 MARS À MAGNY-COURS 18H30

MER. 2 MARS À VARENNES-VAUZELLES 19H00

Centre sportif Georges Picq
rue des Clairs Bassins, 58400 La Charité-sur-Loire

Salle des fêtes
48, rue Paul Vaillant-Couturier, 58160 Imphy

Le Cornemuse
93, route du Haut Morvan, 58430 Arleuf

Stade du Pré Fleuri
rue Georges Malville, 58000 Sermoise

Centre Gérard Philipe
54, av. Louis Fouchère, 58640 Varennes-Vauzelles

L’Abbaye
6, rue de l’Abbaye, 58800 Corbigny

Palais de Loire
rue du Général de Gaulle, 58200 Cosne-sur-Loire

ISAT
49, rue Mademoiselle Bourgeois, 58000 Nevers

L’agropôle du Marault
58470 Magny-Cours

UNE GRANDE RENCONTRE DE 
RESTITUTION EN JUIN 2022

DES ATELIERS DE PROPOSITIONS

2 MOIS D’ÉCHANGES ET DE DÉBAT



ILS ONT DIT

commerçante en centre-ville à Nevers
Le vivier d’emplois est dans les PME et les TPE, 
si l’on veut maintenir les jeunes. Je m’inquiète 
pour les projets de nouveaux grands centres 
commerciaux en périphérie de Nevers et de 
Decize. En centre-ville, le commerce décline 
alors qu’on a une valeur de proximité, de lien 
social. Chez nous, le sourire est dans la boutique, 
pas sur les cartons.

Martine

patron d’une entreprise de transports routiers à 
Corvol-l’Orgueilleux
Quel que soit le métier où vous voulez œuvrer, il y 
a de la place pour faire des choses. J’ai un CAP de 
conducteur de poids lourds, je suis autodidacte, 
j’ai commencé tout seul et aujourd’hui on est 
plus de 500 dans mon entreprise. N’importe qui 
peut le faire, il faut avoir de l’énergie à revendre. 
Ayez confiance en vous, vous allez y arriver.

Eric

Je suis un peu négative dans la vie, mais je 
me sens un peu lâche, il faut se bouger. On 
parle beaucoup des jeunes ce soir, je pense 
aux personnes âgées, qui sont de plus en plus 
nombreuses. Mon grand-père est dans une 
maison de retraite, mais il y a des personnes 
défavorisées qui n’ont pas les moyens d’y aller.

Une élève de 3e

animateur en centre social
Les atouts de la Nièvre, c’est le côté familial, on 
se connaît tous. Mais le défaut, c’est le manque 
de financement pour nos projets. Les centres 
sociaux ne sont pas assez mis en avant, alors 
qu’en tant qu’animateurs, on a la passion de faire 
briller nos quartiers, notre jeunesse.

Jérémy

chef d’entreprise
J’ai été cadre pendant quinze ans, j’ai laissé 
tomber ma carrière de CSP + pour repartir de zéro 
et monter mon entreprise. Cette année, je vais 
créer dix emplois. (S’adressant aux jeunes) Votre 
vie, c’est vous qui en êtes maître. Changer, c’est 
difficile, mais il faut essayer. Just go.

Cédric

lycéen
J’aimerais bien rester dans la Nièvre. Si tout le 
monde s’y met, qu’on fait des réunions collectives 
comme ce soir, la Nièvre peut s’en sortir, elle 
peut rayonner à l’échelon national.

Bilal

assistante familiale à la retraite
Il y a une quantité incroyable d’enfants qui 
souffrent dans la Nièvre, j’aimerais que tout le 
monde les prenne en compte. Notre département 
aurait tout intérêt à faire en sorte que tous les 
enfants soient heureux.

Frédérique

lycéen
On devrait vachement développer le tourisme. 
Quand on est place Carnot, on est à cinq minutes 
de beaucoup de monuments et on ne le sait pas 
assez. Il y a plein de jolis coins dans la Nièvre, il faut 
les faire connaître.

Louis

fondatrice d’une association culturelle et sociale
On est dépendant du bon vouloir des politiques, 
il faut toujours demander. J’aimerais qu’il y ait 
plus de confiance envers les habitants. Qu’on 
laisse de la place à l’expérimentation, même si 
c’est pour quelque chose qui au final ne réussira 
pas, et que ça ne soit pas cadré par une ville ou 
une agglomération.

Nadia

élève de Terminale à Nevers
Il faut redynamiser la Nièvre en créant des cercles 
vertueux. En développant le tourisme, on soutient 
les commerçants, d’autres s’installent, ce qui fait 
de nouveaux habitants, et donc de nouveaux 
services. Je rêve d’une Nièvre qui serait toujours 
rurale mais où le niveau de vie serait plus élevé 
car beaucoup d’habitants sont en souffrance. 
Une Nièvre où il n’y aurait pas besoin de faire 
10 ou 50 km pour accéder à un service.

Tristan

imaginelanievre.fr imaginelanievre@nievre.fr

imaginelanievre 06.28.90.49.68
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